. EGALEME! T PASSE EN REVUE LES DEZVALOPPEMENTS EN ASIE ET LEUR INMPLI-

#dLES RAPPORTS FRANCO-CANADIENS ONT ETE EXAMINES ENSUITE DANS
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CES COUMISSICUS INTERNATIGNALES DE CONTROLE ET DE SURVEILLANCE.
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MINISTERE DES AFFAIRES EXTERIEURES
COMAUNIQUE

to, 3 - LE 17 JANVIER 1564

TEXTE DU CGIMUNIGUE CONJOINT EMIS A PARIS A L OCCASION

DE LA VISITE EN FRANCE DU TRES HCNORABLE M.L.B, FEARSON, PREMIER

MINISTRE DU CAHNADA,
SR L INVITATION DU GEH DE GAULLE, PRESIDENT DE LA REPUBLIQUE
ANCAISE, LE PWEHIEP MINISTRE DU CD4, Y LESTER PEhRaO?.A ETE,

.,,

' 15 AU 17 JANVIER, L HOTE DE LA FRA&CE.IL ETAIT ACCOMPAGNE
. ¥ PAUL MARTIN, SECRETAIRE D ETAT AUX AFFAIRES EXTERIEURS.

| 2| LE GEN DE GAULLE ET M LESTER PE ARSON AIﬂaI QUE LE PRENIER WMINISTRE
FRANCAIS, M POMPIDCU,ET LES DEUX HMINISTRES DES AFFAIRES ETRANGERES,

)
v

PAUL WARTIN ET M COUVE DE MURVILLE, CIT EU-DES CONVERSATIONS APPRO-
FONDIES DAND L ATHMOUPHEZRE D AUITIE ET DE CONFIANCE QUI CARACTERISE
LES RAPPORTS DES DEUX PAYS,

(]

CES ENTRETIENS GUT DONNE LIEU A UM ECHANGE DI VUES TRES COMPLET
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® LES GRAKDS PROSLEMES DE LA POLITIQUE MONDIALE ET AUSSI SUR LES
{ESTIO?S DE DEFENSE QUI INTERESSENT LES DEUX PAYS,LE PRESIDENT ET
LE PREMIER MINISTRE CNT ETUDIE L ETAT ACTUEL ET L EVOLUTION PROBABLE

s—

DES RELATICNS ENTRE L OCCIDENT ET L U“IC? SCVIETIQUE AINSI QUE LES
ALTRES PAYS DE L EUROPE ORIENTALE,QUESTIOCNS QUI FONT PAR AILLEURS
L|CBJET DE DISCUSSICHS AU SEIN DE L ALLIANCE ATLANTIQUE. ILS ONT

C% IONS POUR L CCCIDENT. ILS CUT EXAMINE LA SITUATION DANS LES PAYS
Lt SUD-EST ASIATIQUE OU LT CDA A DES RESPGUSABILITIES CONME MEMBRE

"L|ZSPRIT DE COLLABGRATICH QUI ANIME LES DEUX GOUVERNEMENTS.IL A

e de

ETE RECON!U DE PART ET D AUTRE QUE LE DESIR MUTUEL DE RENFORCER
L CCOPERATION EXISTANTE TROUVERAIT UTILEMENT SON EXPRESSION DANS
F*S COHSULTATICNS QU IL A ETE PREVU D ORGANISER REGULIEREMENT.

4 SUR LE PLAN CULTUREL, ONT ETZ ENREGISTRES AVEC SATISFACTION LES

2




